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Sa Grandeur s’est rendue aussi à Saint-Ephrem, pour y faire 
la visite canonique du couvent des Sœurs Servantes du Saint- 
Cœur de Marie.

— Il y a deux semaines, Mgr N. McNeil, évêque de Saint- 
George, Terre-Neuve, faisait un séjour à Québec. Le diocèse 
de >aint-George, qui comprend la côte occidentale de Terre- 
Neuve, ne compte encore que 8 prêtres, pour desservir plus 
de 60 paroisses ou missions.

La semaine dernière, Mgr Etienne Kairalluh, chorévêque 
maronite, de Brooklyn, N.-Y., a passé plusieurs jours à l’Ar­
chevêché. Le prélat a eu la consolation de voir toute lu colonie 
maronite de Québec profiter de son séjour en cette ville, pour 
recevoir les sacrements de pénitence et d’eucharistie.

— Mercredi, s’est tenue à l’Arçhevêché une séance du bureau 
de direction de l’Assurance mutuelle des Evêchés et Maisons 
d’éducation.

Feu M. l’abbé L-.O. Tremblay

M. l’abbé Tremblay avait fait ses études classiques au collège 
de Sainte-Anne. Ordonné prêtre le 22 mai 1880, il fut nommé 
assistant-directeur de l’école d’Agriculture de Sainte-Anne, et 
directeur dès l’année suivante. Jusqu’en juillet 1895, il remplit 
avec tact et dévouement cette importante fonction, et dans des 
circonstances parfois très difficiles. Malgré son tempérament 
maladif, il paya largement, de sa personne, n’épargnant ni veil­
les ni fatigues. Zélé promoteur du progrès agricole, il joignait 
la pratique à la théorie, et il peut être compté parmi nos agro­
nomes les plus distingués. Il connaissait les ressources et les 
moyens d’action à la portée des populations rurales, il donnait 
des leçons qu'il avait expérimentées, et les cultivateurs qui en­
tendaient ses conférences, les trouvaient toujours éminem­
ment pratiques. Sur la proposition du R. P Abbé d’Oka, Dom 
Antoine, les missionnaires agricoles de la province de Québec, 
réunis en convention, au collège de Sainte-Anne de la Pocatiè- 
re, en juillet 1901, l’élurent pour leur président. Esprit péné­
trant et délicat, car il était par l’intelligence d’une lignée supé­
rieure, l’aimable M. Tremblay pouvait mener de front, avec un


